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En ce temps-là vivait en Bretagne un valeureux 
petit gars nommé Corentin. Orphelin, il avait 
été recueilli par son vieil oncle, ivrogne invétéré, 
qui le rudoyait constamment. Corentin n'avait 
pour toute consolation que de rêver devant la 
mer chaque fois qÜ'y apparaissait un voilier. 
Or, un jour qu'il s'était attardé.…. 


où traîne encore cd] Ah! tu m'as fait attendre !.…. 
Tiens !.. Vaurien !.. Fainéant !}} fau grenier : tu y passeras la 
d nuit, 








Mon Dieu, quelle vie ! Des coups 
toujours des coups! L'existenca 


Hâtons-nous ! Voici l'aurore ! 
A Pourvu que la corde soit as- 
Q sez longue ! 


Nfuir. Comment ? Dans un vieux cof: 
fre, il trouve un filin, un bon 
couteau : tout cela viendra à point. } 











Elle est trop 
Que faire? 
Ah ! une idée. 


S'appuyant sur une sail- 
lie, Corentin se balance, 
puis plonge dans une 


[meule du voisin. ] 









_ T4 Se 
Le chien de la ferme donne l'éveil 
Des fenêtres s'ouvrent. Corentin 












Attends, vermine! Que je te 
oupe les oreilles. 


Diable! Où donc est-il passé ? 
J'étais sur ses talons. 


Ouf! Sauvé! Mon Dieu ! ù dois-je mettre ce fût de 
viande . salée ? À fond de cale ? | 


on vient. restons caché. Tais-toi. sac-à-vin!... Embarquons plu 
à tôt la marchandise. 


1 Foi de cuistot, un bon coup 
Ade vin ne fait jamais de mal! 


Diable! un marmot dans mon 
armoire ? Que fais-tu là, mous- 
saillon ? Tu veux prendre mon 
? ! 
vin ? Gare ta peau ; ) Tonnerre ! Qu'on 
| me le donne! 





Par bonheur, Corentin réussit a 
s'agripper aux derniers échelons. 
Il se hisse à bord et grimpe dans 
les haubans. 


PT FR 
Par la mordieu ! Ce démon s'est Hailte-là ! Qu allez-vous faire ? 
Pas de sottises ! 


assez moqué de nous ! Il faut 
en finir, coûte que coûte !.… 


N\ \ 


Plus agile qu'un singe, Corentin 
se joue du mousse et des matelots 


lancés à sa poursuite. 


N 
olà, hé! Descends, petiot ! Ne |} 
| 
rains rien! Le capitaine vou-|| 


drait te dire deux mots. 


À Devant l'équipage amusé, il ra- 
conte son aventure au capitaine, 
qui l'engage comme second 


mousse. 


A demi-rassuré, Corentin quitte 
son refuge en haut du mât de 














Oh! Regarde! Un navire! Il hisse 
son pavillon. une tête de mort sur fond 
noir! Alerte! Un corsaire! ” 












Après des semaines sans his- 
toire, le brick vogue dans les 
mers du Sud. Corentin est main- 
tenant un mousse accompli. 


En effet. surgissant d'une 
crique, le corsaire, toutes 
voiles dehors, fonce droit sur 
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Hardi les gars ! 
victoire est à nous :. 


== 

 Perché sur la hune, Corentin 
suit avec horreur les péripéties 
de la bataille. 


d'avant. 





Les pirates ne font pas de quar- 
tier et les matelots sont massa- 
Lee jusqu'au dernier. 


Dieu soit loué! Mon plan a 
réussi! Mes compagnons sont 


Un plan hardi germe dans l'esprit 


M de Corentin. Un biscuit sec bien 


Coquin de sort! Tu me frappes, 


{ canaille! Voici la monnaie .de ta 
pièce !.… 


Î l'incident dégénère en bagarre. 
Les pirates s'entre-tuent. 


lançons-les par-dessus bor 
.… Ja sinistre besogne ! 


Un des pirates, simplement étour- 
pi di, se relève. Il aperçoit Corentin 
ss ‘et saisit un sabre d'abordage. 





Fais ta prière, moussaillon mau- 
dit! Ton heure est venue ! 


Avec agilité, Corentin pareË 
les coups imprécis du piratef] 


encore ivre, et s'enfuit. 


2 
Mille tonnerres ! Je m'en vais 


adre de Dios ! Foi d'Espa- 
1 te hacher en menus morceaux, 


[Lenol. tu ne m'échapperas 


Un coup sec et vlan! le fût bas- 


cule dans les jambes de l'homme. 


D 
If L'homme saisit Corentin par À ce moment, le navire heurte un 


[| le poignet et s'apprête à le récif. Ce choc providentiel débar- 


fra pper. rasse Corentin de son agresseur. 





Ciel ! quelle effroyable tem- 
pête! Que faire? Mon Dieu! 
Nous allons couler ! 


Ces nuages ne présagent rien de 
bon pour la nuit. Il s'agit d'ouvrir 
l'œil. 


Abandonné à lui-même, le navire va 


s'échoucr sur le rivage de l'ile. 


Inutile de m'aventurer sur le pont, 
les vagues m'auront vite emporté. 
Rentrons ! 


Horreur! Un monstrueux 
gorille, a sauté du haut des 
frondaisons sur le navire 





Mon Dieu! Où me sauver ? Vite, par ici! Il est trop gros 
| va m'atteindre….. pour me suivre entre ces caisses. 


Le gorille s'engage dans l'é- Mais caisses et barils, ébranlés par la 
troit passage et s'y fraye un tempête, s'écroulent sur le monstre, le 


Ù chemin, malgré les obstacles. blessent et le maintiennent captif. 
D SE meer mme 2 7 


Allons! mon gros, ne crie 
pas si fort. Je ne te veux que 
du bien. Laisse-toi faire. 


EE] À 
Sous l'assaut des flots.N 
le navire se brise par le 
milieu. En un instant. 
tout est submergé. 


vantable interrompt la 
besogne de notre cha- 
ritable ami. 





Où suis-je? Ah oui! La tempête, le Seul dans une contrée sauvage !4. 
gorille, le naufrage... Quelle horrible Explorons les alentours. 
aventure |... 


LA 
| Le lendemain matin... | 


Quelles magnifiques bananes ! Ce n'est 
pas ici que je mourrai de faim. 


Au secours !.…. 
Au secours !.. 


a“ ex D : Ÿ À 


VER Da 
“ # 
Mais un énorme python déroule sans * x 1) 2 (à NY \ $ 
: ; À A 
bruit ses puissants anneaux. \ - 





Aux appels de Corentin répond un » L " 

hurlement féroce. Des  feuillages e =; > Un bienfait n'est jamais perdu. Le 
s'écartent, une tête grimaçante sur- / H | gorille reconnaissant bondit sur le 
gi... L DA à 


Er 


TL. — 
AL 


Merci, Belzébuth, voici 
ta récompense. 


VAE 





Rabattu par le gorille, un hideux 
phacochère débouche dans la clai- 
rière. 


RAT RNA SE ï s \ 
NK Fe AIN J Des cris plaintifs se font en- 
RISUN \YAX 77 G É: tendre à proximité. 
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À la vue des intrus, un tigre affa- 
mé rugit avec colère derrière les 
barreaux d'une trappe. 





Pauvre tigre! Comme il a faim! Va, 
Belzébuth, apporte-lui le phacochère, À] 


A nous pourrons ainsi l'apprivoiser, 


cage, d'un bond, le gorille s'élance sur Ignorant le beau geste de Corentin, le 
celle-ci pour l'ouvrir. tigre s'élance pour le croquer. 


Le tigre a compris la leçon, il] M 
dévore la proie qui lui est des-| À 
kinée. donne des signes d'inquiétudes. 


| 
À 


De nombreuses pirogues chargées de guerriers se dirigent vers 
la côte. 





Oh! Les sauvages se glissent 
partout. Cela devient dangereux. 
vite, cachons-nous !.… 


du dieu de la chasse, tandis que les autres vont de piège en piège recueil- 
lir leurs prises qui doivent servir aux cérémonies rituelles. 


Quelle chance! Il s'en est fallu de 
peu! Pour le moment, je suis sauvé. 


Il était temps; le cœur de Coren- 
tin bat à se rompre. Deux fa- 
rouches sauvages arrivaient… 


à 


| Hélas! Deux autres guerriers surpren- il DE * 2 
M nent notre ami et le maïtrisent. ee est emmené vers le lieu du 
sacrifice. 





| Notre totem aime le sang des enfants. Sacrifions-le ! 
7 x es 3 ue 32 


E 
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.… une noix de coco, lancée 
avec adresse, le frappe vio- 
lemment à la tête. 


; = Va À Mais bientôt les indigènes s'étant 
z ressaisis criblent Belzébuth de leurs 
Se servant de l'un d'eux comme massue, il fait place nette. traits. 





È 1) 
Furieux, le tigre entre en lice. Il se précipite W 
en rugissant sur les sauvages. | 


“est le dieu Tigre lui-même qui vient le 
défendre. Guerriers ! vite aux pirogues. 


Avec des lambeaux de sa chemise, 
Corentin panse les blessures de ses 
vaillants défenseurs. 


M A ton tour, mon gros: ces vilains 


hommes t'ont bien mal arrangé. 





KT s 
Le ’ é TR 
Tandis que les blessés se roue] Se promenant sur la plage, il 
Corentin apaise sa faim. | s'arrête, tout à coup. surpris. 


Quelle chance! Je vais|| }} Belzébuth, je suis si heu- 
pouvoir quitter cette île|| |! reux! Il faut que je t'em- 
maudite. brasse ! 


Dans leur fuite, les sauvages if) ‘ Décidés à partir, les deux 
ônt abandonné une pirogue ss #..) | amis enfassent des provi- 
sur la rive. == ” 2 sions dans la pirogue. 


Belzébuth n'a pas le pied marin; il Le tigre n'est pas végétarien. Il Soudain. le félin plonge la patte dans 


préfère ses forêts aux flots agités. a faim et Corentin s'inquiète. l'eau. Que diable va-t-il faire ? 





Mais, d'un violent coup de queue, la . F _—— . 
raie géante entraine Belzébuth dans lesE M Dépité, Belzébuth doit se contenter 
flots. de l'ordinaire du bord. 


les deux animaux D 


À > Ï .… barque et fait prendre à 
| à A HCorentin un bain forcé 


D eZ Su, 
s À — 
"4 RS 
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AZ 


Belzébuth est heu- 
reux de l'assister. 


Le tigre chasse pour son propre compte. 


un.enfant à peau brune épie 
Corentin de ses yeux vifs. 





D do 3 


S , Cd D “LR \ J 
A Voulant se rapprocher de la barque pour ï 4 ll Moloch (baptisé ainsi È per 
D mieux l'observer, l'enfant brun dévale la n'a jamais vA d'enfant si blanc et en | Corentin) sent cette présen- 
côte. aussi curieuse compagnie. N M ce: il relève la tête. 
= RE ne S #1 = - Meme G 


Moloch! Moloch! Où vas-tu, Oh! le tigre n'est plus sur la barque. 
vilaine bête? Ah ça! quelle _ 
mouche l'a piqué !.…. 


Il gronde, puis bondit brusquement. 


À Un cri d'enfant! Mon Dieu, arriverai- 
je à temps? | 


Le tigre gagne du terrain. Horreur! 
L'enfant trébuche; le tigre va bondir.. 





Brave et obéissant Moloch ! À pré 
sent, je puis avoir confiance en toi 
[ag S Fe Toi sauver vie de Kim! 

Kim aimer toi toujours. 


Sois sans crainte, petit, relève-toi ! 


| lents amis: escortés de Belzébuth et de 
Moloch, ils se mettent en route. 


; = = à Quelques jours plus tard, la ville est 

arrivée de ce curieux cortège ne A $ n effervescence. Une troupe de frin- 

manque pas de jeter l'effroi dans lal ë gants cavaliers s'avance au son de 
le c 


et Belzébuth à ses parents. rm peltes uiDrart ess 





Citadins! Dix mille sequins d'or sont 
promis par notre illustre Sultan à celui 
qui guérira sa gracieuse fille, la princesse 
Sa-Skya, victime d'un mal étrange !.. 


Chassé Per le Sultan, à . Des médecins, appelés de l'étran- 
de son incapacité, le médecin du A ger, échouent et sont congédiés 
palais jure de se venger. brutalement. 





Kim, je guérirai la prin- 
cesse. J'ai une idée mer- 
:} Non, Coren 
tin, toi pas ris-} 
h| quer ! Trop grand 














Le Sultan, désespéré, fait 
annoncer de par la ville Le : 

qu'un terrible châtiment s'a- 2 \ £ gr rs ee Avec l'aide de Dieu, je 
battra sur la cité si aucun ù d J mn dd _…Æ e guérirai la princesse: ainsi, 
remède n'est découvert. | © V4 mes amis seront sauvés. 


Kim se laisse convaincre. 


Puisque tu insistes.. soit !.. i rien sur lui, même pas un 
je te préviens que, si tu échoues, | remède! Mon garçon, tu © 
tu mourras!.. Va donc... droit à la potence. 





e Sultan, soupçonnant une ruse, FREE : = , 
Corentin de la peine de aignant qu'il ne cache une arme, le 
pa Si ne quérit pas S2Sk a. Sultan le fait fouiller par ses gardes. les appartements de la princesse. | 
- — = = 


Sérénissime Princesse, votre lan- 
jgueur attriste le peuple. Je veux 
vous guérir. J'y parviendrai !.… 


Le cœur battant, Corentin pé- 


nètre dans la chambre où repo- £ cit vif et coloré des aventures de 
se la jeune et illustre malade. Corentin. 
oo f 


Après plusieurs jours, les 
amis se retrouvent. 


Une semaine a passé. En ville, 
des groupes discutent avec 





Elle y prête de plus en soit une médaille d'or, signe Oh !.. Corentin! 

plus d'intérêt, s'anime peu de la faveur et de l'amitié du Re One Ones La princesse a disparu. 

à peu, revient à la vie. Sultan. toi pas mort... On l'a enlevée peut-être. Ils 
| sont _afterrés. 


En récompense, Corentin re- L_\ A 
amis, intrigués, s'infor- 


Prince, nous vous ramè- 
nerons votre fille ! 


Corentin suggère d'organiser = à < s 
une expédition officielle pour = 4 Er 
détourner l'attention des ra- ae FRS se Le nuit, notre pctite, mais vaillante trou 
visseurs, pendant que Kim et Fe es Le ous ceux]l N'pe se dirige vers un temple désaffecté 
lui se mettront en ‘chasse. situé en dehors de la ville. 





Brrr! Qu'il fait 
lugubre ici! 










| [Mais. Belzébuth.. [ 0 D] y 

1 D & SR ; ! Corentin et Kim grimpent sur un palmier. 
| f\ 1 Il a compris qu'il sautent dans les galeries supérieures 

| Ÿ devait se cacher. | 


Chut ! du bruit! 
Cachons-nous. 


Puis, à pas de loup. il s'engagent dans de … voici à l'intérieur même du temple; 
couloirs sans fin. Et bientôt les. | ils frissonnent malgré eux. 


Arrivé près d'une horri- 


Un prêtre vêtu d'une lon \ ble idole, le prêtre fait l . 
M surgir du sol une longue teint le visage de 


ue toge appärait. Il trans. ÿ L 
| Porte des ts fumants. Le = échelle de bambou. ï et s'engouffre dans 








Corentin! Certainement princesse cap- 
tive dans idole !.… 


Rentrons chez nous: demain. à la même 
heure, nous agirons. 


Quand le prêtre repasse, son plateau 
est vide. 







Ce dernier leur donne trois magnifiques 
chevaux : un pour Corentin, un autre - Peu aprés, Corentin et Kim s'apprétent 
Les Kim CA le from Par la pr à exécuter leur plan audacieux. De bon- 
cesse. Le soir, nos amis repartent pour nes cordes, solidement fixées, leur per- 
le temple. mettront de fuir avec la prisonnière. 






Comme nous le pensions. à 
l'intérieur, il y a une seconde 
échelle... Allons-y !.…. 


Comme la veille, à la même 

heure, le prêtre passe avec 

son plateau chargé de plats P A Le voici qui surgit sans mé- 
chauds. Dès qu'il a dispa- "œil fiance. Un coup de bâton le 
ru, nos amis s'élancent et réduit à l'impuissance. 
escaladent_l'échelle. 





M Enfin, les voici tous deux dans 
le réduit de l'infortunée captive 
que le bruit avait alarmée. 


Une trappe, ouvrons-la ! Oh! 
une pièce éclairée, mais vide. 


La tête gonflée par la colère, 
un cobra sort d'une’ corbeille 
que cache un tapis. 


Avec force et 
lance le bâton : vlan! Le ser- 
pent a la tête broyée contre 


Rapidement, les trois enfants 
sortent de l'idole, descendent 
l'échelle extérieure. 


"4 


… traversent le temple, se hätent vers garçons aident Sa-Skya à monter. méchant. Pauvres enfants! Dans leur 


la fenêtre salvatrice. 


& 1 x _ | 
: Ù Mais accroupi derrière une colonne, 
Ils grimpent le long des cordes; les June sorte de fakir les épie d'un air 


Enfin, ils sont libres. fièvre, ils n'ont rien vu. 





i is du temple, les trois = x x Soudain, Kim perçoit le bruit d'une 
Bof pus Fe cer jambes re- Corentin et Sa-Skya partiront les premiers. galopade dans la direction du temple: 
te Belzébuth et les chevaux. | Belzébuth, ne pouvant suivre le galop rapide] le bruit croit en intensité. L'alerte 
l N des chevaux, restera en arrière avec Kim. aurait-elle été donnée ?.… 


Inquiet, le petit Hindou avise un arbre énorme. Il parvient à 
se dissimuler derrière le tronc juste à temps pour voir passer 
en trombe un groupe de cavaliers peu rassurants. 


Courage. Belzébuth ! 
vite! Plus vite! 


Guidé par Kim, le gorille s'é- 
lance à toute vitesse vers le 
parc qui borde la route me- 
nant au temple. 





Ss O< 


bouger, pas crier 


SN = > maintenant. Méchants hommes ici; toi 
x M Eux arriver! pour sauver Corentin. 


4 A N 
fe CI AURX 
À toute allure, Kim et Belzébuth tra- 
versent le parc, devançant les cava- 
liers et s'embusquent sur un mur 


AT À 
É — 


ie à 2e sù 
passent. Par une chance inespérée, celui .… Corentin en croupe, arrive Île dernier, 


n un fourbillon, les premiers cavaliers EL 


qui porte. L Belzébuth_ bondit. .- 


écoutez. 
liers s'éloignent. Retour- 
nons au mur pour les ob- 


FA A AT 
Nos trois amis s'enfoncent 

sur le mur,.avant que les ca- dans l'ombre propice des Corentin remercie ses sauveurs 

waliers n'aient pu arrêter buissons. Bien malin qui les t mn la lutte n'est. 
trouverait. ÉPRPEUE nes 


[TES 


Vite, allons 


Eux partir 
£ chercher 


vers désert. 


Princesse soit retrouvée. 





Patience, Kim, les chevaux 
s'accoutumeront vite. Toi 
Belzébuth. marche devant 
avec Moloch! 


Les voici en ville, chez Kim. 

Corentin sort Moloch du ré- 

duit où il l'avait enfermé: il || Mf72 y Re 

je. ue pour F snaioues. ; ? E M5 || Les empreintes dans le sable 
[Kim a beaucoup de peine à Æ] || sont nettes: ils suivent la 
pi Es ee piste toute la journée. 


Le soir descend: plus moyen de suivre 
les traces. Il faut s'arrêter pour la nuit. 


Halte! Soyons prudents! Toi| 

Kim, et toi. Moloch, suivez 

| moi tous les deux. Belzébuth 
gardera les chevaux. 


.… Quelqu'un! 


che sur Corentin qui ne peut 
réprimer un cri... 





(FA mort, l'espion !.. Tuons- À moi, Kim! Moloch! 
!.. Brülons-le !... ! A 'Au secours !.. 


Æ, 


FE | 
dan 1 . 
a = .… puis l'apporte vers le feu 
L'homme saute sur Co autour duquel se tiennent 
rentin, le maîtrise. ses compagnons 


Npare du couteau d'un des … Ce que voyant, l'un d'eux} 
hommes abattus, le lance tente de fuir avec la princesse. 





CE ' Lu 
Le cheval du bandit galope difficilement 
dans la forêt; il perd du terrain. 


NSaute, Belzébuth, c'est le moment. 
F Ze 3 


ee y 
| x : — hi LA Er 
1 Laissant Corentin en haut d'un ar- mpoi 


M cine  providentielle L bre, Belzébuth s'apprête à plonger À 
A Monture et _cavali L sur le ravisseur. ) 





Le couteau de Corentin qui transperce 
le bras du bandit, prévient le geste 
meurtrier. 


Soyez sans crainte, le dan- Moi penser être bon eux 
ger est passé, nous allons ivre. Eux dire à nous quoi 
vous reconduire au palais. étre organisation contre sul- 


Revenue à elle, la prin- À 
cesse est ramenée vers le 
camp où Kim a grand peine 
à empêcher. 


zébuth 
tient 
par la 


bride les lÆA 


chevaux 
des 
bandits. 


En tête, 

nos deux 
amis se 
frayent un 
chemin. 

Derrière 
suit Belzé- 
Bb avec 
les prison- 
niers. Les 
voici à l'o- 
rée de la 


MPrisonniers sauter dans l'eau 


Ne 


M Le cortège longe un marais. Soudai INos amis déçus de les chercher vainement 
d bandi ongent et disparaissent. M Le résignent à les abandonner à leur sort 


7 


>: 





Belzébuth, 
viens vite !.. 


évanouie. 


Comme ils s'éloignent, d'entre les r 
seaux surgit la tête d'un des bandits; 
tête horrible, tant il y a de haine dans à 
ses yeux. 


; = = , 
É n peu plus tard, chez Kim, logement. Peu après, le trio, sa demeu- 
Le vosase se jerie _ Dane Belzébuth rega- mentant  joyeusement les de 
es one [a ville ünent bien sagement leur. || ||événements, regagne le palais. 


Citadins !  Réjouissez - vous, |" à 


car notre chère princesse est}, 


N | UNI 


Le sultant serre en ns ses Pendant que orentin narre 
bras sa fille ne pensait plus | les épisodes tragiques de ces 
jamais rev dernières heures. 

- —— 


la {| 


ilà le jeune étranger qui sest joué de 
nous: regardez-le bien. Il faut nous em- 
parer de lui si nous voulons échapper àl 
des _grands-prêtres. _ 


NS 


\à 


Le lendemain, un prestigieux cortège se déploie ? | À l'écart, de sombres individus semblen 
majestueusement au milieu de la foule en liesse. 1#, comploter… 





= OR 


Il est désert: sans doute, les deux pri-M [f7/7: des hommes a pu s'emparer de do- 
sonniers ont-ils donné l'alarme ? cuments importants et en avise Corentin. 


Un peu plus tard, Corentin 
remet au Sultan les docu- 
ments saisis au temple. 


Sous le règne de mon père, 
les grands-prêtres déte- 
naient tous les pouvoirs. 
Lors de mon avènement au 
trône, secondé par le peu- 
ple opprimé, j'ai sapé leur 
autorité. 


PSE 


Comme ils s'en retournent, un En dépassant le groupe, il ÿ d 
cavalier débouche à toute jette un message et disparaît ÿ se Le le 
allure d'un bosquet. aussitôt. vulgquer le contenu. 


TRAITRES SONT 
DISSEMINES DANS LA 
GARDE ROYALE. 

» GARDEZ CECI SECRET. 
UN AMI. >» 


Hé: que Corentin peut voi Be & À (Cette nuit-là, une troupe de vagabonds, brigands et sauva- 
Kim Ÿ lui fait lire le mysté- , i ges armés jusqu'aux dents, s'avance vers la ville endormie. 
Feux message. À C'est l'armée des rebelles au service des grands-prêtres. 





Les rebelles envahissent la ville; les | 
uns enfoncent les portes sous. | 


Kim, le Sultan et sa fille cou- 
rent un grand danger: il faut 
les sauver, s'il est encore 
temps !.… J'ai une idée... As- 
semble de vieux vêtement: 


vite au palais 


Par prudence, les chevaux| Une rencontre avec les rebelles 
Chez Kim, où ils passent la . - s: sont sellés et cachés avec serait fatale à nos amis. Ils 
nuit, les deux amis sont les bêtes dans un fourré, au s'approchent du palais en sau- 
réveillés. Fond du jardin de Kim. tant de toit en tait. 


Encore le parc à traverser. ive-] Mon Dieu !.… 
rons-nous à temps ?.… Trop 


Toutes les entrées du palais sont déjà | 
| gardées par des sentinelles de l'armée 
Lrebelle… 





im, reste ici! Dans un 
moment, tu crieras. Une 
des sentinelles viendra voir: 
tu t'en débarrasseras. Je 
m'occuperai de l'autre 


: Cependant, Corentin, rampant! 

Corentin et son ami ont repéré Le cri PR avec prudence, atteint le per- 
É € cri de Kim fuse bientôt des 2: Q 

une entrée secondaire gardée taillis. Un des Fer Intrigué ron derrière le garde de fac- 

par deux rebelles seulement. part en reconnaissance. tion et le jette dans l'escalier. 


Le petit Hindou s'acquitte 
merveille de la tâche que lui 
a confiée Corentin. 


Quels dégâts Inutile de nous] 
attarder davantage. Le sultan, 
As est encore en vie, est loin 


Le 


Nos héros n'ont que le temps de Le calme revenu, nos amis s'ap-| 
se jeter dans un réduit obscur prétent à vider les lieux quand tolace. R de leur premièr 
tant plus tard, ils sont pour éviter d'être surpris par un gémissement s'élevant d'un. tfeayeur, ils découvrent la fené. 
intérieur du palais saccag la ronde. 


Corentin... Allah soit loué... J'ai été bles: QPar Albh!.. 
sé en défendant mon souverain. 11 a été fai " jeune Blanc! 
prisonnier avec toute sa famille, et de nom 
breux dignitaires. J'ai cru comprendre qu'ils 
seront emmenés vers la Cité du Désert. 





terre, glt un ministre du Sultan, blessé. 


< + à : À > 
Î reconnait Corentin et lui fait une impor-B Munis de ces précieux renseignements, le: 
'ante révélation avant de mourir. deux amis ais quittent le palais en toute e hâte 


ae n£ cl 





Corentin, regarde! Homme inconnu 
suivre nous et faire signe. 


je les ai vus disparaître 
cette voi 


Mais au bout de la rue dans 
laquelle ils viennent de s'en- 
gouffrer pour dépister l'incon- L 


nu, surgit tout à coup un grou- Hätivement, Corentin et à Quelques secondes encore et } 
1 pour tomber nez à nez * 
pe de; cavaliers) rebelles, retraversent le passage voüté... avec leur mystérieux étranger. A HE nine 


Cachez-vous derrière moi, si vous Salut, Seigneur Imaël, n'avez-vous pas 
Rien à faire ! Nous à la vie! encontré deux jeunes gaillards 2... 


sommes pris ! 


e 





L'instant d'après, le mystérieux personnage ap- 
parait et se précipite sur les enfants effrayés: 
à leur grande surprise, il les pousse derrière lui. 





Merci, seigneur Imaël, 
vous nous avez sauvé la 
vie. Mais pourquoi ?. 
Je vous expliquerat cela 
plus tard quand nous au- 
rons quitté la ville. Elle 
sera réduite en esclavage. 


Les rebelles me croient un 
des leurs et ne se doutent 
pas que je rassemble une poi- 
gnée d'hommes résolus pour 
continuer la lutte dans l'om- 
bre. Vous ayant aperçus, je 
tachais de vous rejoindre. 
Voulez-vous être des nôtres? 


Pauvre Kim, nous 


Tous les sujets fidèles au 
Sultan seront massacrés. 


Accompagnés de leur mystérieux 
ami, Corentin et Kim retournent 
chez eux pour chercher les che- 
vaux, Belzébuth et Moloch. 


Toutes les portes sont gardées. Belzébuth 
let Moloch vous trahiront. 


Li) en 
Kim n'a pu récupérer que quelques véte- 
ments. Sur le conseil d'Imaël, les jeunes 
amis s'en revétent, puis tous trois mon- 
tent en selle et partent, suivis des bêtes. 


Ils gagnent les remparts de la ville; en un 
endroit écarté, Corentin fait comprendre à 
Belzébuth qu'il doit franchir la muraille 
avec Moloch et l'attendre de l'autre côté. 


Je suis le seigneur Imaël, un des vôtres; ces 
deux-ci sont mes amis. 

Continuez votre che- 

min, seigneur Imaël, 

et pardonnez-nous. 


Holà!.. Cavaliers !.. 


! HArrétez-les !.… Arrêtez-les 1... 11 a menti. 
ÂArrêtez-vous… 


J'ai reconnu le jeune Blanc, notre pire ennemi! 


Ils se présentent à l'une des portes de la 
cité. Kim et Corentin se sont enveloppés 
soigneusement dans leurs manteaux. 





orentin!…. Vite... fuyons!… Si > seigneur Imaël est donc un traître. 
Je m'explique maintenant pourquoi nous 
n'avons pas trouvé le jeune Blanc lors 


ommes pris, c'est la mort. 
S : de l'attaque du palais, le traître l'aura 
i lot et il se sera caché. 


os montures sont plus rapides. i tout va bien, dans peu de Attirons-les dans ces bois. 
Là sont cachés mes hommes 


Laissons-les gagner du terrain. 
1 ne faut pas qu'ils abandon temps, ils seront rejoints... 
aux aguets. 


la poursuite. Nous le: 


A peine ont-ils perce quelques mètres! 


qu'ils sont assaillis de tous côtés par les! 
hommes d'Imaël qui se précipitent sur eux! 


du haut des arbres. 





Mais j'y songe, nous avons oublié Belzébuth Dois-je vous accompagner. 
et Moloch; il n'y a pas un instänt à perdre. ou voulez-vous une escorte ?. 


Non, c'est inutile, ils ne doivent 
plus être loin d'ici; et trop dd 
monde les effraierait 


Après un court mais rude combat, les rebel- 
les sont vaincus. On procède au partage du 
butin. 


Belzébuth !.… & 
Moloch ! Voici déjà la ville, et pas de Moloch! C'est sûrement luil.. 
ES traces de nos amis. Que sont- 
D? 1 : Ts ils devenus 7... 


Les jeunes gens Longeant un bosquet, Coren- 
grand galop en di S tin renouvelle ses appels; cette 
ville. ss, bois un miaulement retentit. 


Il doit s'être passé des choses graves, puis- 
que Moloch est seul et qu'il se cachait. 
Pauvre Belzébuth, que lui est-il arrivé 2... 





Regarde, Kim, ils escortent un chariot sur 
lequel se trouve une cage. Si c'était. mais 
oui, je ne me trompe pas, c'est Belzébuth 

qu'ils emmènent, 


Ils doivent bientôt s'arréter. À courte dis- , 

n vain, tance, une troupe d'hommes armés s’avance Nos jeunes amis poussent leurs coursiers 

Pas de traces de Belzébuth. Remplis vers la ville. Ils ne peuvent être que des derrière des huissons et observent attentive- 
poursuivent leur chem tRhemis. ment le cortège des rehelles. 


s Reste ici avec Moloch, pendant que je 
En effet, —_ Ç U LE m'introduirai dans la ville pour repérer 

c'est bien 4 ; ER l'endroi 

le brave 1 f ENS d Non, toi être vite reconnu, toi 
gorille - | , rester. Moi partir, beaucoup 
que les A : À petits garçons être comme 
rebelles L Kim. 


tent-ils 
bien 


en faire ? 5 ï (| F y 
_{ ) NE ! 


. 
ARTS SS 


Suivons-les, mais soyons prudents: il se q 2 
rait préférable de laisser nos chevaux ici. 5 É 


Tranquille, Belzébuth !... Bien- 
tôt, toi libre et revoir Corentin. 


dl 


Personne! Il s'empresse de 
Dès que les hommes se sont re- couper les liens qui maintien- 
tirés, Kim entre résolüment dans nent les barreaux de la cage. 
la pièce où ils ont relégué Soudain. une main, sortant 


Belzé, À ” , “ 
cg de l'ombre s'abat sur lui. 





‘une fenêtre. C'est la voi 


Aussitôt que Kim est libéré, les 
amis détalent, repassent les rem- 
parts et, ayant retrouvé Moloch, 
se hâtent vers les chevaux. 


Cependant, Belzébuth parvient 
à s'emparer du coufeau de 
Kim, tombé près de la cage. 






Habilement, il tranche quelques 
liens, et d'une puissante poussée, 
force les barreaux de sa prison, 


Corentin s'approche de la maison, accom- 
pagné du gorille qui le hisse à hauteur de 


fenétre. 


Corentin embusque le fige et le 


gorille sur un gros rocher de: 

rière lequel lui-même se diss 

mule. Un cavalier solitaire se 
dirige de leur côté. 


Inquiet de ne pas revoir Kim, 
Corentin était grimpé sur les 
remparts  Apercevant Belzébuth, 
il le hèle. 





Chien !.… diras-tu où se cache 
le jeune étranger, ton ami ?.. 


surgissent de 








Etes-vous pour le Sultan ou Je suis fidèle à la bonne cause, 
et je voudrais rejoindre ceux qu 
continuent la lutte contre les 
rebelles. 


AN lab: à 
N Un peu plus tard, Corentin, Kimi} La une 
et le nouveau partisan arriveni j er des d ot 
au camp du Seigneur Imaël. 


Non loin de lui, un homme selle un che- 
val. Comme il s'éloigne prudemment... 


Enroulé dans sa couverture, Coren 

tin dort paisiblement un peu à l'é : AIntrigué, il bondit, saute sur un cheval sans pren- 
cart, mais un léger hennissement le = dre la peine de le seller et se lance à la poursuite 
réveille en sursaut. du fuyard. 


Tonnerre !.… 
On me suit !. 


_ 


z 5 Une flamme jaillit, les herbes sèches s'allument 
Moins lourdement chargé, le cheval del |... peut distancer son poursuivant. Tout comme une torche; bientôt, c'est un violent 


Corentin gagne sensiblement du terrain.| | à coup, il s'arrête, saute à bas de sa fjendie que le vent chasse vers Corentin 
Malgré tous ses efforts, le bandit ne...| | monture et s'agenouille… l 





Ni 


NE LT j | du 
Prestement, Corentin fait demi-tour. Mais ureuse ruade, se débarr: 
le cheval terrorisé s'emballe et. 


.… et s'enfuit à toutes jambes. mes lui lèchent la plante des 
ments le rappellent brusque- Mais le feu progresse rapide-} pieds. O miraclel… Une rivière. 


ment à la réalité. D'un bond, il | Malgré tous ses efforts. 
est sur pieds. 


Ciel! Je comprends. une chute !... 
Cette fois, je suis perdu !.. 


… Corentin ne peut atteindre la rive op] 
sée ; le courant trop violent l'emporte com. 
me un fétu de paille. 





Ah! Si je pouvais attein- Dieu merci! m'y voilà !.. 
Mdre ce rocher. Je l'ai échappé belle !.… 


... biei une troupe de £uer- 
ripper au riers déterminés s'élance sur la 
le rocher qui surplombe en direction du camp 


Belzébuth, Corentin disparu! Toi fuir 


Sus au tuyard L.. Un 
dans le bois avec Moloch, vite !... 


homme à la rescousse !.. 


En un clin d'œil, la clairière est envahie, 
les cases sont incendiées et les hommes 


Ÿ « L À N 
Û Hélas! comme il sautait à cheval, un 
d'Imaël sont égorgés sans pitié. DAS des rebelles l'aperçoit. 


A plusieurs lieues de là, Corentin 
s : P y perché sur son rocher, se sent en- 

et sans frein. Kim ne pouvait ; GE (Lyri détresse. Ses 
Aussitôt, une poursuite achar- espérer semer ses poursuivants. en descend, appels désespérés restent sans 
née s’ rpaRe. Avec un cheval Avisant un gros rocher, il y € stratagène réponse. Qu'adviendra-t-il de lui? 
non selle... 





Oh 1... Belzébuth 1... 
| Moloch !… Venez vite 
N me délivrer. 


Qécros des rives désertes ?| 
D Non, car enfin les buissons] 


encombre. Hélas ! trop lourdement chargé, avec son jeune maître. Prompt comme l'éclair, 
Moloch manque de peu le but et disparait Belzébuth saisit le tigre per la queue, qui 
le 


féaragie maintenant de regagner l'autre rive dans les flots. N |lseule, émergeait encore la rivière. 


D'une vigoureuse traction, le brave gorille 
parvient à ramener ses amis sains et saufs 
sur la berge. 


2: 2. HE £ 

Sans tarder, ils se mettent en route vers le lisière du bois. À ce moment, venant de la 

camp. À la nuit tombante, ils atteignent la... direction du camp, un cri de terreur 
retentit aux oreilles de Corentin. 





Pendant que Corentin s'acheminait vers le camp. Kim y était 
revenu. Tout avait été détruit. Désolé, il allait quitter l'endroit, 
lorsqu'il vit quelque chose qui le cloua sur place. 


À quelques pas de lui. unel … et l'observait. Plein d'et- 
silhouette peu rassurante se te-| froi. Kim prend la fuite. 
nait immobile dans l'ombre. 


Kula-nag, reviens !.. 


Mais soudain, il pousse un autour de lui. L'homme alors Escorté par le reptile, Kim 
cri d'épouvante et s'arrête net. s'avance et calme la bête hi- se rend à l'inconnu. 


Prends garde. un c 


La vue du camp désert ct détruit dis- 
sipe les dernières espérances de Coren- 


lui fait signe de Malgré son vif désir d'alerter Corentin, Kim & d : : 
obéit, car il sent le serpent lui frôler les] M tin.l s'affaisse sur unc pierre ct pleure 
jambes. le sort de ses amis. 





Une des formes étendues sur le sol se re: 
Iresse avec un gémissement. Corentin s'ap- 
proch 


a seule chose qu'il nous reste 
faire, c'est de découvrir la fa- 
euse « Cité du désert ». 








NA Mde cœur que 
ener Corentin. 


11 faut à tout prix s'emparer de 
deux dromadaires; sans quoi 
nous mourrons de faim et de 
soif avant d'atteindre le but de 
notre voyage. 


Courant de roche en roche, ils 
vont s'embusquer au bord de la 
piste, résolus à tenter leur der- 
nière chance. 


Le gros de la caravane est 


passé. Voici deux retarda- 


A taires… 


Nous avons été attaqués au petit jour; la 
plupart de nos hommes ont été massacrés 
avant d'avoir pu saisir leurs armes. Le 
reste a été fait prisonnier. Quant à moi, 


M simplement étourdi, j'ai dû passer pour 


Après avoir écouté le récit d'Imaël, Co- 
rentin lui narre brièvement ses propres 
aventures au cours de cette terrible journée. 


un serrement 


les portes. 


s'étaient glissés. 


let avec lui sa dernière chance 
errer de salut. Un peu plus tard, les 
im voit s'éloi- quatre compagnons franchissent 


Arrêtez et pas un cri, sinon 
je lâche le tigre !.…. 


PRES 


Sauvé par mes braves amis, je voulais 
gagner le camp au plus vite, me doulant 
ien qu'ils’ était passé des événements 
graves. Arrivé en vue du bois, j'entends 
un cri de terreur venant de ce côti 
j'avais cru reconnaître la voix de Kim 


Kim réussit à s'échapper dès le 

début du combat. Cependant, 

deux guerriers l'ont pris en chasse 
et j'ignore tout de son sort. 


de marche, ils s'arrêtent épuisés 


inspecte les alentours. 


Par Allah! nous sommes de 
pauvres marchands. Que vou- 


Nos amis surgissent de l'an-l 
Mfractuosité de rocher où “| 









.…du désert. Après plusieurs jours 








Corentin, grimpé sur une ve 








Imaël promet aux marchands de leur lais- 
ser la liberté ainsi que leurs biens s'ils 
le conduisent à la « Cité du Désert ». 








= 
En pénétrant l'antre, | 
Kim ne se sent rassuré. 


une demi-journée de marche dans ces bois, 
se trouve ce qu'on appelle la « Cité du dé- 
Hsert ». Nous n'osons vous conduire plus loin, 


Je n’en sais rien encore 

observé une animation 

mée dans les bois environnants, 
faisais une ronde à la faveur de la 
nuit. Je vous ai emmené parce que 
j'ai cru que vous pourriez m'être 
utile dans l’accomplissement de ma 
vengeance 





les marchands aux abords de la «Cité du | 
désert ». La, ils les laissent poursuivre leur |] 


chemin. 


Sans mot dire, l'étrange personnage 
mène Kim dans la montagne. 


d'une révolte. Etant parvenu 
à m'enfuir, je me suis réfugié 
dans ces montagnes pour 
préparer ma vengeance. 


Dans ce but, j'ai dressé ces 


serpents. Les assassins de ma 
famille seront bientôt châtiés. 


Lorsque le prince eut ache- 
vé son histoire, Kim le 
mit au courant des terri- 
bles événements qui avaient 
bouleversé la ville jadis 
si paisible qu'il habitait. 


Je me demande s'ils ne nous ont pas 
menti, voilà des heures que nous mar- 
chons dans ces bois et rien encore en vue. 


Fou 


4 TPY 

Ü Après un long et pénible trajet, ils arrivent 
en vue d'une roche pyramidale au pied de 
laquelle grouillent de nombreux serpents. 





Vous luttez pour une noble 
cause et je suis prêt à vous 
seconder. Vos compagnons sont 
maintenant loin d'ici, mais peut- 
étre les retrouverons-nous dans 
la « Cite du désert » où est re- 
tenu votre Sultan. Nous le libé- 
rerons vite, grâce à mes élèves. 
Maintenant, partons ! 





Kim s'est fait du prince un 
puissant allié. L'espoir de re- 
trouver Corentin renaît en lui. 


le prince Hagor et Kim découvrent les rui- 
nes majestueuses d'un vieux temple. 





la me paraît bien mort Chut! Ne bougez plus 


ur un repaire de bri- : ; 
SRE Je dois m'être trom- Je ro jenteñere des pi 
pé. Sortons d'ici et poursui- 
vons nos recherches dans la 
forêt. 


Fini de salles et de couloirs 
déserts. Il semble que per- 
sonne n'y soit venu depuis 


Au secours ! 
A moi, S 
gneur Imaë 





Corentin ! Vite rappelez | 


votre serpent, par pitié ! 





Comprenant sa funeste 
méprise, le prince court 
prudemment, juste à temps vers le lieu du drame et 
pour voir un homme passer siffle pour rappeler le 
sous une arcade et disparaître. 


= — 
UKim!. Enfin, c'est toi! CS LE ET L Venez tous voir 1... J'ai décou-]| [Je vous précède avec mes ser- 
Quel bonheur! Je n'espérais let 31| || vert un passage secret. pents.Si quelqu'un se présente 


plus te revoir. 
















Grâce à Dieu, il était temps en- 
core. Corentin, d'ailleurs, tout 
à la joie de retrouver Kim a 
déjà oublié le tragique incident. 
Cependant, Imaël et le prince 
font connaissance et comme de 
part et d'autre, les fouilles oût 
été vaines, ils décident de quit- 
ter le temple immédiatement. 







Pour éviter que les reptiles ne 
créent des ennuis, le prince suit 
le groupe à courte distance. Un 
caillou glisse sous son pied. 
Perdant l'équilibre, ils appuie|| |. Le prince pousse plus fort. La 
sur une pierre de la muraille, || N'écite bascule, révélant un escalier 
qui, soudain, vacille. Intriguë... dont l'état révèle un usage récent. 










Non sans appréhension, nos amis s'engagent 
dans l'escalier secret. Taillé à même le roc, ill 
s'enfonce profondément dans le sol pour abou- 
Mir à une caverne immense où sont entassées 

éle-méêle de grandes richesses. D'un côté, la 
grotte s'ouvre sur une large rivière. 


Kim, Imaël, 
ous! Une embarcation s'ap- 
roche. Elle est remplie de 
brigands. Ils m'ont vu !. 
ous allons être attaqué: 


Corentin vient à peine de 

rejoindre ses amis que, s 

déja, la Lee Découre … l'attaque, avec des cris féroces. 
29 OECAPORIPR TES ATEN ä maël et le prince Hagor, qui ont 


Corentin, s'étant aventuré sur la la main, s'ap rétent : 
petite plage qui s'étend devant la débarquer. L'instant découvert des armes dans la caver- 


caverne, voit avec effroi une barque = 4 d'après, ils se ruent à... ne, les attendent de pied ferme. 


Pendant que le prince et Imaël se dé- 
fendent courageusement, Corentin et 
im excitent les animaux à l'attaque. 


Ï 7, rene Gps que prince de Gr le pos 
ï il i A temple, dénommé la « lu désert». Leurs chefs avaieni 
| En un cl in d'œil, les ne Fa peu transféré leurs quartiers sur une le, située non 
sont mis hors de combat. S M loin de l'embouchure du fleuve. On utilisait encore la caverne 
pour y cure une parte du rer Nos RU Re donien 
i pas une seconde que cette organisation est celle-là même 
dent aux Lip Interro- qu'ils combattent. L'espoir au cœur, ils s’embarquent, emme- 
gés par Imaël, ils avouent faire nant avec eux les deux gredies comme guides. 
partie d'une vaste organisation 
de piraterie et dé brigandag 





La barque, emportant nos amis et leurs 
N guides, descend le cours du fleuve. 


Seigneur Imaël, nos guides 
ont disparu |... 


Bah! Nous découvrirons 
bien l'ile nous-mêmes. 


À la tombée de la nuit, ils s'arrêtent pour | |. relâche. Les prisonniers en profitent 
camper, épuisés de fatigue; leur surveil- | | pour s'évader. Furtivement, ils s'enfon- 
lance se. cent dans la forêt. 


Nous avons été trahis, j'aurais 
dû le prévoir... Voici des ra- 
mes, que chacun en prenne une 
et s'en serve comme il le peut. 


Un peu plus tard, franchissant 

ia barre du fleuve, ils arrivent ; le 
en vue d'un archipel dont ils d'embarcations légères surgit 
s'approchent sans méfiance. d'une petite baie et fonce 


droit sur eux. 


Laissons-les, leur mort est certaine. Ils 
n'échapperont pas aux féroces canniba- 
les qui peuplent cette île. 





ur le point d'être rejoints, Imaël et son | Cependant, le chef des poursuivants se 
équipage abordent le rivage de l'ile la plus] dresse 
proche. 


M Tiens! C'est étrange, ils aban- 
donnent la poursui 








| sauvage alerte la u | 





Attention! Des sauvages! 
dispersez-vous |. 


é À PL 
Les insulaires se glissent dans la forêt 


et coupent la route aux fugitifs. 


À il x é Mais rien n'arrête la chute de Corentin 
u dernier moment, Belzébuth pa qui, heureusement, tombe dans un 
vient à accrocher une basse branc. marais. 


En un point de la rive, 
les roseaux s’agitent 
ct un léger remous ap- 
parait la surface de 
l'eau. 


Merci, prince, sans votre ser- 
pe j'étais perdu !... Mais, nos 
amis... 


Kim s’est enfui sur le dos du 
. Imaël a une dizaine 

à ses trousses. 

Comme j'étais protégé par 
mes serpents, ils n'ont pas 
osé m'attaquer. C'est ainsi 
que j'ai pu intervenir par ici. 





oi être tout-puissant, toi tuer grand 
crocodile, mauvais esprit de l'île... 
[Toi devenir notre chef !.…. 


Ebahis, Corentin et le prince Hagor s'aperçoi- D E r 7 
vent que les sauvages se sont prosternés devant L'un d'eux se relève et, s'avançant #5 de cs den asms Corentin 
eux, avec les marques du plus grand respect. vers nos amis, leur adresse la parole. village. 


N'ayant pu se maintenir sur le dos de Mo- L - nes, leur dit qu'il consentait à de- 
loch, Kim avait été capturé et conduit au Comme le sorcier allait leur brûler les vente 1e chef s'ils acceptaient del 


, Le ince H. paru- : #5 
village où il avait rejoint Imaël au poteau. Le Eine ë er" e son [encore "» suivre dans son expédition. 


Pauvre Kim ! 11 était temps que 
nous arrivions ! Allons, viens ! 
IL faut retrouver Belzébuth et 
Moloch. 







A son retour, Corentin voit les sau- 
vages en liesse exécuter une danse 
guerrière. Il comprend alors que le 
prince avait su les gagner à sa 
cause. 








yant franchi les forêts de palmiers e: 
bordure de la mer, ils poussent vers 


Les sauvages ont envahi notre île !.… Ils} 
sont nombreux et se dirigent de ce côté... 
| Viendraient-ils nous attaquer 2... | 


» h ñ r + F  E >. 

& 4 Be ce temp: Cereuin et Kim, Je 
omme détale à toutes jamb | as s re sance, descenden! € 
arr 2 la 11 

parait bientôt au cœur de la forêt ! | es pente qui conduit à la 





EPA ANS 


Que vont-ils faire ? Certains s'embusquent] 
derrière les arbres, d'autres se fixent à 
l'entrée comme des sentinelles. 


Constatant l'impossibilité de pousser plus 
avant leurs investigations, Corentin et Kim] 
rebroussent chemin. 





Laissez-moi faire. Je vais lancer mes| 
Mserpents à l'attaque. Ils viendront vite à 
bout de ces maudits gardes. 


F 


LA 


Au même moment, un groupe d'hommes 
très animés apparaît sous le portail. 


On les aura averti de notre présence dans 
l'île, car ils ont posté des sentinelles tout 
autour de leur fort. Nous n'avons donc 
pas pu pénétrer à l'intérieur du repaire. 





Les serpents les enserrent l’un après l” Pour plus de prudence, tu resteras àl 
tre et les rendent à l'impuissance. Le ci 

min est libre. Allons reconnaître les lieux; 

il faut absolument découvrir l’endroit où 

sont enfermés le Sultan et sa fille avant 

de lancer les sauvages à l'attaque. Ceux- 

ci tueraient tout le monde sans discerne- 


Corentin! Je savais bien qu'il vien- 
drait me délivrer. Psst ! Corentin ! 


{À 


” À h 9 =) 
l'est tôt matin. La princesse, à peine éveil] Konorant que sa gardienne vient d'entrer 
ée, a jeté un regard à sa fenêtre; soudain] ans sa chambre pour lui apporter son 
elle aperçoit Corentin qui traverse la cour. Héjeuner, Sa-Skya héle Corentin. 
.… Je. non… Dans ce cas, pourquoi te 1 | Est-ce vous, 
rincesse Sa-Skya? 
) J 


{ parle à personne. troubles-tu ainsi ? 


| La mégère s'approche de la 
| fenêtre et en écarte brutale- 
ment la malheureuse princesse. 





A Oui, c'est moi. Montez vite, il n'y a Passe par la porte au fond de la cour, tu "il ne s'est pas déjà piqué à la lance d’u 
personne pour le moment... ; en DR MR OET QU garde, il viendra se planter dans ce couteau. 


Bah ! grâce à cette vieille Plan- 
che, il me sera facile d'’attein- 


2 
ms | “& É 

| Affalée contre porte z j Cependant, la gardienne, après 

| LES D l ee 

[donne accès à l'intérieur du || avoir baïllonné la princesse, la! 

bâtiment, une sentinelle dort. « 2 z pousse dans un réduit obscur. 

LEE . ] 


Diable !.. que vois-je ? s'il ne , lescendons avant qu'el- 
s'était pas trouvé de garde en- le m'aperçoive…. Malheur !... 
dormi devant la porte, c'en était Î Le De suis pris des deux côtés. 
fait de moi à cette heure !.… 


effet, près de la porte en 

lée, la gardienne, un p 
 grard à la main, attendait not 
Aéros. 





= 4 
Descendez, vous êtes pris! ] 


2 


Avant que les bandits revien- 


Rapide comme l'éclair, Corentin … et tombe dans les bras de Bel- nent de leur surprise, le sing 
bondit par dessus les hommes zébuth, que Kim vient d'envoyer et Corentin disparaissent sousl 


ahuris… 


LA 


Avec des cris de rage, les bandits s'élan- 
cent à la poursuite des fuyards. À ce... 


Retourne vite vers ‘nos amis et dis-leur de 
déclencher l'attaque. Emmène Belzébuth et 
Moloch. Les bandits vont reparaître d'un 
instant à l’autre. Comme ils ne t'ont pas vu, 
de loin, ils te prendront pour moi et te 
poursuivront. 


au secours de son jeune maître. le portail. 


moment, Kim resté sous le porche d'en 
frée avec Moloch, oppose ce dernier a 
poursuivants. 


Ça va bien ! ils n’ont pas remarqué le sub- 
terfuge ; pourvu que Kim leur échappe ! 
Quant à mol, j'ai le champ libre. Agissons. 


À peine Kim s'est-il éloigné que les re- 
belles, à cheval, quittent le fort. 





Juste au-dessous de lui, un} 


amoncellement indescriptible de 
faïences, plats et vases. Sau- 
ter au beau milieu de tout cela, 
pourrait le blesser et le trahir. 


É S 
Corentin troue le plafond et s'abat com- | 


me une masse sur la vieille gardienne. 
— 


| 
| 


RER Re 
La cour est déserte. risque- | 
rai-je à y descendre? Non, ce 
n'est pas prudent, on me l'a... 


En me balançant de cette fa- 
çon, je pourrai atteindre la 
seule surface libre, à trois 
pas d'ici. 


bien montré. II doit y avoir 
d'autres moyens de s'introduire 
dans la maison. Ah ! mais voilà 
une trappe ! 


Pas d'échelle! Tant pis, je 
saute. Oh là ! Que vois-je 2... 


ciell.… Que se passe- 
t-il? Je m'enfonce !.… 


Ainsi baïllonnée et ligotée, elle n'est plus|] 
à craindre. Filons !.. 





Et voilà, il ne reste plus qu'à descendre 
le long des murailles et une fois dans la 
forêt, nous serons à l'abri de tout danger. 


Corentin, nous oublions mon père. Je ne veux 
pas partir avant qu’il ne soit retrouvé; je 
sais qu’ôn le cache dans ces murs, mais je 
ne connais pas l'endroit exact. 


échafaudage improvisé 
ermet à Corentin et à la 
rincesse de quitter la cham- 


Oh! Corentin, regardez, un 
cavalier! Nous auraît-il vu? 


en débandade; mes 
amis ont déclenché] 
l'attaque ! 


Talonné par les sauvages en furie, quelquesl} 
hommes tentent de regagner le fort. | 





Cet arbre fera notre affaire, Ne bougez pas de votre ca- 


je vais vous y installer. Ce h : ai 
Best pas là se on ira vous chette tant que je ne viendrai 
SRereRer moi-même vous reprendre ! 


à perdre, la bagarre va bien- 
tôt commencer. Je vais vous 
mettre à l'abri, après quoi je 
partirai à la recherche de 
votre père. J'espère le décou- 
vrir avant nos sauvages al- 

, Car ceux-ci pourraient le 


percevant Kim qui vient assister 


A 

à la bataille en compagnie de 
Belzébuth et de Moloch, Corentin 
le héle discrètement. 





Kim, la princesse est en sûreté ; je pars 
à la recherche du Sultan. Laisse-moi Bel- 
zébuth et reste là pour garder Moloch. 





Pendant que la bataille fait rage dans 
la cour, Corentin retourne à la trappe, 
suivi de Bcl:ébuth qui ne peut s'y intro- 
duire qu'à urand.peine. 





allez me conduire im- 
médiatement à l'endroit où 
est enfermé le Sultan. sans 
discussion. ou je vous fais 
tordre le cou par mon gorille. 


j 


fueux et des escaliers obscurs 
elle mène Corentin dans un 


Allah est juste et miséricordieux !... 
oit ce jour que je n'espérais plus! 


par sa cruelle captivité; on jeune libérateur. Sous l'œil aftendri de 
sa prison appuyé sur Corentin, le père et la fille se retrouvent. 






Revenue à elle, la vieille gardienne à 
réussi à se débarrasser de ses liens; au 
moment de quitter la chambre. elle tom 
be nez à nez avec nos amis. 


… détenu le | 
reaux, si solides qu'ils soient, 
ne résistent pas à la puis-Î} 


terminé. Il a pris fin par la reddition des 
principaux chefs, tous grands-prêtres. 


i nt di à 5 n , 
Ha prie rer ça pd Sur ces entrefaites, Kim accourt avertir] ||chevaux dans l'écurie, les jeunes amis 
nie grâce auxquels ils ont pu être libérés. Corentin qu'un cavalier s'est évadé par...| ||se lancent sur les traces du fugitif. 


p, Ciel! on s'est aperçu di En se retournant, il n’a pas] 
a rare ne PS : ma fuite; voilà deux cava- pu voir cette crevasse. Ce doit 
nos chevaux, étant plus légé- liers qui semblent me À étre le chef des bandits. Des- 
rement chargés, gagnent du poursulvre. | s!.. 
terrain à chaque foulée. ml 


Moi connaître lui! Lui : je j'avais congédié. 11 s’est 
uré de se re et s'est 


l'être ancien médecin du »9 S 
£ mis à la tête des rebelles. 
£ C'est lui qui fut la cause 
de tous nos malheurs. 11 a 
mérité son sort. À présent, 
Plus rien ne nous retient ici. 
Partons !... 


Sous l'escorte des sauvages, les pré- 


Corentin et Kim sont descen- Leur mission remplie, ils H 

des an fond de le crevesse: courent avertir le Sultan | JS tres rebelles sont acheminés vers le E 

l'homme est bien mort. de la mort de son ancien 2 rivage. Le Sultan et ses amis suivent | 
. médecin. si le cortè, 





'ai promis aux sauvages de devenir leur |} 
hef s'ils nous secondaient dans notre 
utte. Ils l'ont fait avec succès. Je dois 
onc tenir ma promesse. | 


HAS E2 


Ils arrivent en vue d'une crique E À ’ ba 

où les rebelles amarraient re À £ arrivent en vue du continent. On décide de 
navires. On se hâte d'embarquer débarquer dans une petite baie, à proximité 
les_prisonniers. tale du Sultan. 

















Arrivé en ville, Imaël se rend 


Sire, nous allons, Kim et moi, 
chez un de ses amis. 


nous rendre en ville afin 
d'annoncer votre retour à la 
population qui, en majeure 
partie, vous est restée fidèle. 















d 
et quelques chevaux, puis va 
cherches notre souverain qui 
nous attend sur La côte. au sud 
de la ville 







Imaël et Kim parcourent les 
rues de la cité, répandant la 
nouvelle et incitant le peuple 
à se révolter contre les oppres- 
seurs. 







ependant. 
par Ashan se dirigent vers la 
petite baie où sont amarrées 
















Le lendemain, la cité, libérée de ses oppres- 
seurs, est en liesse. Les jardins du palais 
sont envahis par la foule joyeuse. Le Sultan, 
sa fille, Corentin, Kim et Imaël paraissent 
au balcon pour répondre aux ovations… 


Une heure plus tard, le Sultan ct ses libé- 
rateurs font leur entrée en ville. La foule en 
délire les acclame et conspue les chefs re- 
belles prisonniers, qui, sous bonne garde. 







précèdent le cortège. Bientôt le peu- 


ple envahit les maisons des traitres, 
massacre leurs occupants et se livre 
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